
	 Les	jardins	solidaires	s’irriguent	du	projet	politique	
des	Régies	en	permettant	de	combiner	embellissement	
du	territoire,	participation	des	habitants	et	recréation	
du	lien	social.

Les Régies développent depuis une dizaine d’années, selon 
leur contexte, trois grands types de jardins : des jardins 
pédagogiques, des jardins d’insertion et des jardins 
solidaires.

Investis par les habitants, les jardins solidaires sont 
particulièrement fédérateurs car ils répondent à leurs 
besoins mais également à ceux des bailleurs et des villes :

 Ils permettent de répondre à des enjeux forts (maîtrise 
de la production alimentaire…) et fournissent d’excellents 
vecteurs de sensibilisation (environnement, santé…). 

 Les opérations de rénovation urbaine poussent à 
repenser l’usage des espaces et à encourager leur appropriation 
par les habitants pour un meilleur respect du bien commun.

 Les collectivités engagent des démarches de 
développement durable, notamment en se dotant d’Agendas 21.

Plus de 40 Régies portent un ou plusieurs jardins, autant sont 
en cours de mise en place. Le CNLRQ soutient cette dynamique 
autour du projet « Si T’es Jardin® » : formations spécifiques, 
accompagnement des porteurs de projets, guide méthodologique, 
film de sensibilisation des acteurs, groupes de travail avec le 
soutien de partenaires publics et privés...

L e s  J a r d i n s  s o l i d a i r e s
dans les Régies de Quartier et les Régies de Territoire

 Voir	aussi	
« Fiches métier » : (4) Animateur Jardin ; (6) Coordonnateur / Chef de projet Développement 
Durable

 Regard d’un élu : Frédéric Béatse,
   maire d’Angers 

« Ces jardins solidaires sont emblématiques de la manière d’opérer de la Régie de 
Quartier auprès des habitants. 

D’abord parce qu’il s’agit d’une action en ‘hyper-proximité’, là où vivent 
les habitants. Ensuite parce qu’il est question d’amélioration du cadre de vie et 
d’embellissement des quartiers. Enfin, et c’est peut-être le plus important, parce 
que cultiver un jardin c’est cultiver le lien social : entretenir un jardin demande un 
savoir-faire qui oblige à s’enrichir les uns des autres, jeunes et moins jeunes, anciens 
ruraux et urbains, hommes et femmes… »

 Les jardins solidaires d’une Régie reposent sur une 
logique d’autoproduction alimentaire : 

 Ils sont cultivés par et pour les habitants.
 Situés en ville, souvent en pied d’immeuble des quartiers d’habitat social, les jardins

   solidaires permettent de lutter contre les inégalités d’accès à l’environnement.
 Aucun produit chimique n’y est utilisé.
 La culture du partenariat mis en œuvre par la Régie favorise les liens avec un ensemble

   d’acteurs du quartier et au-delà (centres de loisirs, écoles, maisons de retraite…).

Rég ies de Quar t ier e t Rég ies de Ter r i to ire
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Agir pour l’innovation sociale

Le programme « emplois d’avenir » 
du CNLRQ est soutenu par le Sénat.



La Régie Bellefontaine Services existe depuis 1994. Sa mission de lien social se décline concrètement 
à travers des activités qui favorisent la reconnaissance mutuelle, les échanges, l’engagement dans 

un projet commun sur le quartier (nettoyage, espaces verts, second-œuvre, évacuation des déchets, 
médiation-énergie). Employant plus de quarante salariés, elle contribue à lutter contre le chômage et 
l’exclusion, pour l’insertion sociale et professionnelle de chacun.

•	 La Régie et le Centre social gèrent ensemble le jardin partagé « Graines de Monlong » situé dans le parc public du 
même nom. Le lien social, axe fondamental du jardin, se concrétise par des temps de convivialité autour d’ateliers 

hebdomadaires, de repas partagés à thème, d’ateliers cuisine en plein air… La diversité des actions permet une 
mixité des groupes, tant sur le plan intergénérationnel, culturel, que du genre. En matière environnementale, 
une véritable pédagogie de la pratique du jardinage au plus proche de la nature est développée. Les échanges de 
savoirs, les apprentissages concertés pour jardiner sans pesticide ni engrais, les outils de valorisation des déchets 
végétaux et ménagers sont expérimentés –ex. formation des jardiniers bénévoles et salariés sur le compost. La 
Régie note au final un changement significatif des comportements. Une meilleure connaissance des produits de 
saison et de leurs propriétés permet aussi une réelle réflexion et prise de conscience de l’impact de la nourriture 
sur la santé et un autre rapport à la nourriture (cuisine, conservation…).

•	 Enfin, un ensemble d’actions spécifiques avec différents partenaires – épiceries solidaires, services santé, 

associations sportives etc. – favorisent aussi l’accès à ces préoccupations, solutions et 
possibilités d’agir : goûters bio et festifs, ateliers d’échanges de savoirs, sensibilisation sur l’équilibre 
alimentaire… en lien avec la production du jardin (découverte du goût avec les enfants : topinambours, choux 
de Bruxelles, épinards !).

La Régie de Quartier Bellefontaine Services (Toulouse),

un jardin pour aborder 
les questions d’environnement et d’alimentation

Les Jardins

sol idaires dans les 

Régies :  les cul tures 

du l ien social

La Régie existe depuis 2002 et intervient sur des missions de nettoyage, second œuvre de bâtiment, 
d’entretien des espaces publics. Elle développe de nombreuses activités de lien social à travers 

un atelier d’entraide, des interventions chez les locataires permettant de générer des économies 
d’énergie et de détecter des situations de précarité (partenariat avec l’agence locale de l’énergie)...

• Depuis 5 ans, la Régie travaille avec la Société Régionale d’Horticulture de Montreuil (d’utilité publique) qui met à 
disposition des habitants des « micro-potagers » de 2 mètres sur 2 dans un jardin école. Une fois par semaine, un agent 

de cette association accompagne les jardiniers. La Régie vient également d’aménager des jardins solidaires en partenariat 
avec l’OPHLM sur des terrains en bas d’immeuble : 45 parcelles lui ont été attribuées. Il s’agit de créer un espace de partage 

et de rencontre, leur gestion étant assurée par des habitants-relais et la salariée de la Régie chargée du 
lien social. Le choix qui est fait aussi est de s’appuyer sur les ressources locales, la Société d’horticulture, pour transmettre 

les connaissances en jardinage et sensibiliser à l’environnement.

• Via ces jardins, la Régie parvient à susciter chez les habitants un intérêt pour l’histoire du quartier des Grands Pêchers, 
histoire en grande partie liée à l’horticulture. C’est là que se situent les derniers murs à pêches qui, jusqu’au début du XXème 

siècle, ont fait la renommé de Montreuil sur les plus grandes tables d’Europe et qui a permis la création de nouvelles variétés 
de pêches !

Un jardin solidaire initié par une Régie est un espace 
de rencontre, de convivialité, de partage au cœur du 
quartier. Il contribue à créer du lien entre habitants, entre 
générations, entre acteurs d’un même territoire. 

 Sous la houlette d’un animateur chargé de sa gestion 
quotidienne le jardin prend tout son sens. 

 • Impliqué dans la mise en œuvre du projet 
(mobilisation des habitants, partenaires, élaboration du 
règlement intérieur, aménagement du terrain…), il exerce 
ses fonctions sur un ou plusieurs jardins.

 • Selon les partenaires mobilisés, il propose 
des animations sur différents thèmes : l’éducation 
nutritionnelle avec un centre municipal de santé, un 
Atelier Santé Ville… la biodiversité avec une association 
d’éducation à l’environnement, un établissement scolaire… 
et sait adapter son message. 

Animer un territoire, créer du lien

La Régie de Quartier de Montreuil (93) 

et ses jardins,
un lien avec l’histoire du quartier

La Régie des Quartiers Saint-Jean (Chalon-sur-Saône),

un jardin support d’animations
et de valorisation du quartier

La Régie labellisée en 1998 intervient sur un ensemble de domaines de la gestion 
urbaine – nettoyage, espaces verts, gardiennage, second œuvre, laverie 

associative, manutention – principalement avec l’OPAC Saône-et-Loire, la Ville et 
l’Agglomération. Elle gère depuis 2005 un jardin potager de 8 500 m2 qui est né 
de sa volonté de développer des activités sur l’environnement pour 
valoriser le quartier et inciter les chalonnais à le fréquenter. 

• Outre un volet ‘insertion’ pour des personnes éloignées de l’emploi, le jardin de la Régie 
des Quartiers Saint-Jean est à l’origine de l’ouverture à de nouveaux partenaires, notamment 
des établissements scolaires via les nombreuses animations proposées. L’animateur accueille 
des groupes d’enfants à l’occasion de différents évènements (« semaine du goût » par 
exemple) pour faire découvrir les légumes cultivés, expliquer le processus de la plantation 
à la récolte, ou d’autres actions avec les partenaires du quartier et d’ailleurs (centre social, 
restaurateurs etc.). Ainsi, une balade gourmande organisée de façon régulière avec une 
maison de quartier et une résidence pour jeunes permet au fil du parcours de faire découvrir 
la ville autrement, avec une étape au jardin de la Régie, de sensibiliser les participants à 
une alimentation saine et variée, de rencontrer d’autres acteurs (AMAP)… 

• Plus qu’un simple outil, le jardin de la Régie offre un nouveau support d’implication 

pour les habitants, au fil des saisons, contribuant par son ouverture à faire évoluer 
le regard porté sur le quartier.


